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Les enfants dans les bandes dessinees
Les bandes dessinees contemporaines francophones sont notees par les critiques
pour leurs qualites intellectuelles et complexes. Celles du groupe appele I'Association,
s'occupent des histoires uniques et souvent basees sur les evenements reels,
autobiographiques memes. Cette organisation artistique a reussi pendant les annees
recentes les critiques positives. L'Association (ou l'Asso) a ete fondee en 1990 comme une
cooperative organisee contre l'industrie de bandes dessinees exploitee par les grandes
maisons d'editions. Les fondateurs comprennent des createurs de bandes dessinees comme
Patrice Killoffer, Jean-Christophe Menu, LewisTrondheim, Frederic van Linden, Stanislas
Barthelemy, Matt Konture, et David B. La popularite de l'Asso s'est augmentee
specifiquement apres la publication de Persepolis de Marjane Satrapi. Une autre BD
autobiographique notable parmi les BD de l'Asso est /'Ascension du haut ma/ de David B.
Examine souvent par les erudits partout, Persepolis se trouve sous les rubriques de
litterature de traumatisme et expression du feminisme, parmi d'autres. Hilary Chute a ecrit
une analyse notable de Persepolis, qui s'appelle «TheTexture of Retracing in Marjane
Satrapi's Perspolis

».

Elle pretend que «The field of graphic narrative brings certain

constellations to the table: hybridity and autobiography, theorizing trauma in connection to
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the visual, textuality that takes the body seriously. I claim graphic narratives, as they
exhibit these interests, "feminists," even if they appear discrete from an explicitly feminist
context (93).

»

Neanmoins, les affirmations des critiques comme Chute se fixent trop

specifiquement sur certains aspects de Persepolis en oubliant que Persepolis est un ouvrage
qui se comprend le mieux dans le contexte d'autres bandes dessinees autobiographiques
comme /'Ascension du haut ma/ qui explorent ensemble une fa�on de capturer les idees
adultes en employant une perspective enfantine. Marjane Satrapi et David B essayent de
rattraper leurs perspectives qu'ils avaient lors de certaines epoques difficiles de leur
enfance. Dans Persepolis, Marjane Satrapi est un temoin de la revolution islamique en Iran.
Dans un effort de proteger leur fille, ses parents l'envoient en Europe. Pourtant elle decide
de retourner en Iran pour comprendre sa place dans sa culture avant de retourner en
Europe a la fin. Satrapi recapture le traumatisme et la violence dans sa vie passee et aussi
sa victoire en trouvant le contentement.
L'histoire de David B dans /'Ascension du haut ma/ est similaire parce que c'est aussi
une bande dessinee sur le passage a l'age adulte mais c'est different a cause du contexte.
David B ete touche par les difficultes d'avoir un frere atteint de l'epilepsie pendant une
epoque ignorante des maladies mentales et de l'epilepsie en particulier. La conclusion de
l'histoire de sa famille est leur acception de la maladie et le rOle de la maladie dans leur vie.
Comme resultat de cette lutte avec les medicaments orientaux et les traitements bizarres,
Beauchard devient finalement un dessinateur et un artiste de bande dessinee grace auquel
il trouve un but personnel de s'exprimer lui-meme.
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Ces deux artistes reconnaissent bien l'avantage de la bande dessinee est sa capacite
de parler a l'enfant interieur des lecteurs. On peut dire que la bande dessinee peut faire
ainsi parce qu'elle est une fai;:on de communication unique que les theoriciens de bande
dessinee presentent comme hybride de texte et image qui connecte a nos sens
fondamentaux. II faut done analyser le contexte artistique des reuvres de Satrapi et
Beauchard pour explorer certains elements specifiques qui communiquent efficacement
avec ces sens fondamentaux. On reconnait les elements comme le contexte sociale,
historique, et personnel de leur ouvrage, le style de leur art, et la signification derriere les
lignes expressives et les formes mises en relief differemment dans cet art. Tous ces
elements et considerations sont une partie d'un ensemble d'elements qui communiquent
avec l'enfant interieur.
Pour cette etude, « l'enfant interieur» est un terme simplifie pour exprimer les
methodes profondes de la reception possedees par les lecteurs qui les developpent depuis
l'enfance. Ces capacites enfantines ne nous quittent jamais. Done, tous possedent un enfant
interieur de cette maniere. Dans son livre theoretique, Graphic Storytelling and Visual
Narrative, Will Eisner pretend que les enfants apprennent les methodes entieres pour saisir

l'information des sujets difficiles et nouveaux. On n'oublie pas ces methodes puisqu'elles
sont naturelles, meme organiques:
There is a whole body of clinical studies to support the conclusion that
humans learn from infancy to watch and learn to interpret gestures, posture,
imagery and other non-verbal social signals. From these, they can deduce
meanings and emotions like love, pain, and anger, among others. The
relevance of all this to graphic storytelling becomes even more apparent with
the claims by scientists that the evolution of hominids' ability to read the
intentions of others in their group involves their visual-neural equipment.
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This was possible, they contend, because as the visual system evolved it
become more connected to the emotional centers of the brain (48).
On developpe la reception visuelle pour comprendre les nouvelles experiences lorsqu'on
est jeune et done la capacite de comprendre visuellement d'autres nouvelles experiences
est completement naturelle. Ce concept est confirme dans un article publie dans National
Geographic, « Babies Recognize Faces Better Than Adults, Study Says. » Le directeur

scientifique, Olivier Pascalis, est psychologe de la University of Sheffield. L'article resume le
project, ainsi, « The researchers focused on face processing-the ability to recognize and
categorize faces, determine identity and gender, and read emotions. Their findings suggest
that, in humans, this skill is a case of "use it or lose it."» Cette capacite de repondre a
l'information visuelle est presente organiquement chez nous. C'est une capacite innee et
aussi une capacite qu'on developpe au long de la vie.
Les elements uniques de bandes dessinees, consideres comme un hybride de l'art
visuel et du texte, sont appropries pour David B et Marjane Satrapi qui utilisent une
perspective simple et enfantine. Scott McCloud dans Understanding Comics, explique
pourquoi. Etant artiste et theoricien de bandes dessinees, ii pretend aussi comme Satrapi
que les bandes dessinees sont un hybride. II pretend aussi que la forme unique des bandes
dessinees communique efficacement presque tous les sujets mais les enfants peuvent aussi
comprendre le fond. Son point de vue des bandes dessinees est le point de vue des lecteurs
et des critiques. II dit, «When you enter the world of the cartoon-you see yourself. I
believe this is the primary cause of our childhood fascination with cartoons ... » (36). Nos
capacites d'etablir un rapport entre nous-memes et le dessin anime commencent pendant
l'enfance et ne cessent jamais, meme si nous tournons a la litterature ou aux beaux-arts.
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Le createur de la bande dessinee, Maus, Art Speigelman, confirme les idees de Eisner
que les lecteurs reagissant naturellement aux bandes dessinees. Il ecrit dans l'introduction
de l'edition anglophone de Barefoot Gen par Kenji Nakasawa, «We think in cartoon...The
drawing's greatest virtue is its straightforward, blunt sincerity, its conviction and honesty
allow you to believe in the unbelievable and impossible things that did indeed happen in
Hiroshima." Pour Speigelman, les bandes dessinees possedent la qualite de franchise parce
qu'elles utilisent la narration visuelle. Comme Eisner et McCloud affirment, cette nature
hybride fait appel a l'enfant interieur.
Le contexte de Persepolis et de /'Ascension du haut mal montre que l'reuvre de
Satrapi et celui de Beauchard sont similaires et relies. Ils partagent des roles enfantins et
des histoires difficiles. Le role de Marjane Satrapi comme enfant est essentiel a son histoire.
Melanie Carrier explique que le role enfantin de Marjane Satrapi s'effectue a deux niveaux.
Carrier les qualifie en un « ]e narrant » et un « je narre

».

Elle poursuit, « ... [En] effet,

Marjane se represente comme une enfant, dans le sens humain et universel du terme, et se
reclame en m eme temps de son iranite. D'une part, elle relate des experiences qui font
d'elle une enfant comme les autres ... D'autre part, elle integre un discours justificateur qui
revendique son identite culturelle ..

.

»

C'est essentiel que Satrapi montre l'Iran qu'elle

connaissait pendant sa jeunesse. Elle a vecu en Iran avant la revolution islamique et elle a
ete temoin de la revolution ainsi que de ses repercussions. Done, la violence, la mort, et les
souffrances des Iraniens l'entourent. Elle presente son histoire d'une fille qui en
grandissant en Iran fonctionne comme narratrice de sa culture iranienne et de sa famille
iranienne. Elle rejette l'option d'utiliser sa perspective adulte en faveur de sa perspective
d'enfant. Satrapi dit dans une interview, « ... l'essentiel de mon boulot, c'est de me souvenir
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comment je ressentais les choses quand j'avais six, dix ou treize ans. Paree que je trouve
beaucoup plus interessant que le livre evolue avec mes sensations d'alors plutot que de
faire semblant en tant que femme de 31 ans» (Jochum-Maghsoudnia). Son oncle, Annosh,
est le personnage qui indique explicitement dans la bande dessinee qu'il faut qu'elle
n'oublie pas l'histoire de leur famille. 11 la designe comme la narratrice familiale. Pour
realiser son promis, Satrapi compte sur la validite de sa perspective enfantine en bande
dessinee.
Similaire a son camarade dans le monde de bande dessinee et a l'Association, David
B ou David Beauchard se presente aussi comme un enfant, gardien de « la mythologie
familiale » dans sa bande dessinee autobiographique, /'Ascension du haut ma/. Sa
perspective lorsqu'il etait enfant est selon lui la perspective la plus pure qu'il peut utiliser.
Dans une interview, il explique que les premiers tomes de /'Ascension du haut ma/ ont ete
un effort commun des membres de sa famille. Neanmoins, l'acte de retrouver l'histoire
exacte a ete impossible. Les souvenirs de sa famille se sont souvent modifies. Alors
Beauchard s'est tourne a son imagination qu'il avait developpe pendant sa jeunesse. Les
figures qui se sont developpees dans son imagination, remplissent les lacunes de ses
memoires des evenements exacts. 11 dit dans une interview, « Et puis, j'essaie de raconter
[...] la construction de mon imaginaire et !'influence que tout ce que j'ai vecu a pu avoir sur
cet imaginaire » (Bellefroid). Bien qu'il ne puisse pas raconter son histoire comme elle s'est
passee exactement, Beauchard tourne a son imagination enfantine et cette imagination
capture les evenements passes de sa jeunesse. L'imagination enfantine pour B est plus
honnete que les souvenirs concrets.
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On peut comprendre les emotions, les etats psychologiques, et le monde interieur
comme Satrapi et Beauchard les presentent dans leurs bandes dessinees ainsi que l'on nous
donne un ensemble d'images et de texte qui communique naturellement ces informations.
Cette forme unique est ideale done pour noter les memoires familiales et exprimer les idees
et les evenements difficiles. Pour retrouver leur perspective enfantine, Satrapi et
Beauchard utilisent certains elements comme le symbolisme des formes et des lignes, la
couleur, et le style general du dessin ce qui forment un langage qui parle a l'enfant interieur
des lecteurs comme pretendent Eisner, McCloud, et Speigelman. Ensemble, ces elements
aident a former la structure d'un langage visuel qui parle a l'enfant interieur chez
Beauchard et Satrapi et a l'enfant interieur du lecteur.
Le fait que David B etait une influence importante chez Satrapi n'est pas surprenant
et leurs styles accessibles a l'enfant interieur sont similaires. Satrapi insiste neanmoins que
leurs narratives different beaucoup. Elle dit dans une interview apres la publication de
Persepolis, « Avant de rencontrer David, j'avais un style personnel. Mais ii faut que je vous

dise que le premier album qui m'ait vraiment donne envie de faire de la bande dessinee,
c'etait L'Ascension du haut mal: . . Je me suis dit que s'il fallait faire de la bd, franchement
.

c'etait de la bd de ce genre » (L'interview!). David B, en comparaison a Satrapi, semble
influence par les motifs trouves chez les beaux arts traditionnels. Goya, le peintre espagnol
du dix-huitieme siecle, dessine comme David B avec les lignes noires et epaisses. On peut
regarder un exemple dans La casa de los duendes (ou Les lutins) qui presente ces lignes
epaisses avec un accent sombre. David B aussi est comme Hieronymous Bosch, en creant
des etres bizarres comme les monstres et les chimeres. Un exemple pour une comparaison
serait De Tuin der Lusten (ou Le jardin des de/ices). Ces influences diverses possibles chez
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David B peuvent etre accessibles al'enfant interieur parce qu'ils evoquent des influences
deja existant dans la culture. Satrapi a adopte alors un style de Beauchard qui avait reussi
parce que c'etait certainement accessible, mais en transformant le style de Beauchard au
style de Satrapi.
Le style minimaliste de Satrapi exprime une perspective ideale et peut-etre ce fait
est une des raisons que l'ouvrage de Satrapi est accessible. Par exemple, il n'y a pas de
details typiques de la violence. L'Iran de Satrapi n'a pas de sang ou de salete dans sa
presentation enfantine. On peut assumer certainement que la majorite des lecteurs de
Satrapi n'ont pas vu la violence comme en Iran. Par consequence, les lecteurs font attention
aux emotions et a la terreur atravers les jeunes yeux de Satrapi. Par exemple, en adoptant
une perspective qui ne peut pas completement saisir la terreur de toute la violence en Iran,
elle dessine un cinema en flamme qui ne montre pas les corps mais les cranes et les figures
des corps qui se melangent avec les flammes comme ils sont une partie de l'incendie
(Image 1). Cette image n'est pas reelle mais elle peut inviter le lecteur aimaginer la scene
et cela est encore plus efficace. Une autre image de violence qui est plutot metaphorique
mais aussi forte se montre plus tard quand Satrapi est une femme en Iran apres son sejour
en Europe. Quand la police essaie d'arreter ses amis, un jeune homme qui essaie de fuir
tombe d'un batiment. II est dessine comme une figure abstrait et anonyme qui ressemble
tout simplement aun etre humain quelconque (Image 2). Ses moments finaux avec ses
copains ala distance ainsi que sa mort sont muets. Cette scene le presente comme s'il n'est
pas une personne identifiable mais un personnage imagine et distant.
Un peu comme Satrapi, Beauchard presente aussi avec un air enfantin les scenes de
la maladie et la mort. Il imagine les traitements des son frere comme les experiences de
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science-fiction (Image 3). On peut dire lorsqu'on regarde cette image que Beauchard fait
plus attention aux details que Satrapi. II imagine les petits medecins qui soignent son frere
et l'epilepsie de son frere. Avec des tubes enormes, ils injectent des medicaments dans la
tete aussi enorme du frere et ils observent les resultats. Beauchard se fixe sur les images
monstrueuses de !'imagination possible d'un enfant. II imagine aussi qu'il fait operer son
grand-pere avec une charrue (Image 4). Encore, le medecin est plus petit que son patient
mais cette fois le medecin est Beauchard. C'est evident qu'il ne peut pas imaginer comment
on fait une operation mais ii le divine en imaginant les pensees probables de son enfance.
Plus qu'un souvenir exact, cette image est comme une reconstruction creative par
Beauchard de son imagination de quand ii etait petit.
Le symbolisme, comme un element d'esthetique et un outil pour mettre en jeu la
perspective d'un enfant pour l'enfant interieur des lecteurs, est un element qui est
complexe a analyser par laquelle David B peut exprimer simplement mais effectivement les
personnalites des personnages et leurs etats d'esprit. Les formes et les lignes qui creent les
motifs symboliques sont toutes simples et done elles expriment les messages specifiques
aux enfants interieurs des lecteurs.
Les lignes peuvent sembler trap subtiles a etudier, mais ils envoient des messages
que les lecteurs reconnaissent naturellement comme dit Eisner. Scott McCloud explique
que les lecteurs associeront les lignes qui semblent insignifiantes avec un personnage ou
des personnages et leurs pensees et emotions dans le meme cas. Ce symbolisme est done
essentiel pour communiquer avec l'enfant interieur du lecteur; «When a story hinges more
on characterization than cold plot, there may not be a lot to show externally-but the
landscape of the characters' minds can be quite a sight ( 132)! » Les lecteurs comprennent
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dejaet directement la signification de ces lignes. Par exemple, dans Persepo/is, on
comprend les scenes oil Satrapi reve ou se souvient acause de la presence de certaines
lignes. Ces lignes entourent des autres lignes pendant que Satrapi reve de son grand-pere
(Image 5). Les lignes creent un motif similaire lorsqu'elle rappelle un voyage en Europe
avec sa mere et son pere (Image 6). D'une fac;on semblable, dans /'Ascension du haut ma/,
David B utilise certaines lignes pour marquer la presence de l'activite mentale mais dans un
contexte quelquefois plus grave. Les linges se forment sur le visage de son frere lorsque son
etat mental devient pire (Image 7). Les lignes montrent aussi le transfert psychologique
d'energie entre son frere et son medecin oriental pendant ses traitements (Image 8). Les
artistes des bandes dessines dans ces cas utilisent aleur avantage ces symboles les plus
abstraits. Satrapi les utilise pour aider acommuniquer les scenes dans ses reves. D'une
autre maniere, Beauchard utilise les lignes pour montrer les forces invisibles meme aun
niveau mental. « Dictionary of Symbols

»

de Carl G Liungman presente des lignes similaires

aces lignes qui se trouvent dans /'Ascension du haut ma/ et Persepolis. Les intentions de ces
lignes avaient evolue mais les idees abstraites restent quand meme. Selon Liungman,
souvent les lignes qui s'enroulent representent traditionnellement l'eau forte comme les
tourbillons. Maintenant, ces lignes representent les emotions fortes et aussi agitees.
Partout chez ces deux createurs se trouvent de lignes ce qui demontre specifiquement
l'usage d'un outil en forme de symboles pour communiquer a l'enfant interieur des
lecteurs. Les lecteurs rec;oivent ces symboles comme pretend McCloud et le processus est
encore possible a cause des developpements enfantins des messages visuels comme
l'explique Eisner.
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Les formes, comme les lignes, provoquent des messages subtils mais specifiques. Le
visage est une forme signifiante dans Persepolis. Gillian Whitlock observe, « The childlike
cartoonish faces of Marji, Golnaz, Mahshid, Narine, and Minna are ... icons through which
even those of us placed as "the other ones," outside the frame, may feel an empatheic
association. Furthermore, the girls are captured as they themselves intially experience the
veil : as a foreign object» (976- 7). Le visage est un rapprochement entre les personnages,
les lecteurs et leur enfant interieur. L'histoire de Persepolis vient d'un monde d'un contexte
bien different du contexte des mondes des lecteurs occidentaux qui sont la majorite des
lecteurs de Satrapi. Scott McCloud explique le pouvoir d'emotion du visage et le visage en
dessin comme Whitlock observe dans Persepolis. «When we abstract an image through
cartooning, we're not so much eliminating details as we are focusing on specific details. By
stripping down an image to its essential "meaning," an artist can amplify that meaning in a
way that realistic art can't (30). » La simplification du visage en dessin est l'amplification de
l'humanite chez ces filles iraniennes. II est done possible qu'on puisse voir son propre
visage parmi les visages de ces filles. Les differences entre nos cultures, nos religions, nos
experiences ne sont pas aussi fortes que les similarites de nos visages.
Une autre forme typique, les formes des animaux, est commune dans /'Ascension du
haut ma/. Si les visages des humains creent l'empathie, les formes des animaux peuvent

creer un sens de distance dans /'Ascension du haut mal. De plus, les contes de fee et Disney
utilisent les stereotypes des animaux partout et les artistes des bandes dessinees les
suivent. Will Eisner explique que les stereotypes bases sur les caracteristiques des
animaux sont efficaces pour reconnaltre les caracteristiques des personnages a cause de
cette utilisation :
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In graphic storytelling, there is little time or space for character
development. The use of these animal-based stereotypes speeds the reader
into the plot and gives the teller reader-acceptance for the action of his
characters. By employing characters who resemble animals, the graphic
storyteller capitalizes on a residue of human primordial experience to
personify actors quickly (20).
L'Ascension du haut mal en particulier depeint les personnages plutot comme David B a

per�u les individus. Nous savons que ces personnages sont vraiment des etres humains
contraire aleur presentation visuelle de David B. Deux exemples qui sont souvent
presentes sont Maitre N et le grand-pere du jeune David. Maitre N se presente en forme
d'un chat ou d'un tigre et le grand-pere est en forme d'un oiseau parce que David B les
per�oit comme semblable aces animaux (Image 9 et 10). Les formes d'animaux sont des
caricatures de la perception du petit David que David B ranime. On peut accepter
certainement que les manifestations de l'imagination du jeune David apparaissent dans sa
realite. Son grand-pere apparait en forme d'un oiseau apres sa mort, par exemple, et il se
joint au groupe des autres personnages imaginaires qui occupent I'esprit de David et
communiquent avec lui (Image 11). Ces formes d'animaux sont dessinees differemment
que les autres qui sont occidentaux ou qui sortent de la realite. C'est comprehensible que
ces animaux metaphoriques sont utilises d'une maniere tres similaire aux animaux
symboliques dans l'art medieval. Par exemple, les oiseaux representent souvent l'ame
(Rowland 13). Cette signification est parallele ala presence du grand-pere de David B en
forme de oiseau apres sa mort. Le chat, comme Maitre N, est une symbole de ce qui est bon
seulement hors de la culture occidentale ou, comme en Egypte, le chat etait sacre (Rowland
50-1 ). Les medecins occidentaux meprisent l'art de guerir de Maitre N quand la famille de
David B les quitte pour les methodes differentes comme offre Maitre N. Une influence
europeenne pour David B lorsqu'il pensait aces animaux serait accessible pour lui, pour
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ses lecteurs occidentaux au moins et pour leur enfant interieur qui serait sensibles et done
ouverts a ces symboles.
De plus que les elements comme le style de dessin et le symbolisme, l'usage de la
couleur est importante pour la communication visuelle de la bande dessinee a l'enfant
interieur. Bien qu'une palette de noir et blanc soit le plus simple des palettes, cette
simplicite est mieux dirige vers l'enfant interieur des lecteurs pour comprendre les motifs
des d'une histoire. Le noir et le blanc reduisant les motifs aux formes simples et faciles a
comprendre. Satrapi explique, « ... [U]ne premiere raison pour laquelle je choisis le noir et
blanc : parce que mes histoires sont souvent tres bavardes, et si le dessin est lui aussi tres
bavard, cela peut devenir excessif. J'essaie d'obtenir une harmonie ... » (Jochum
Maghsoudnia). Par consequence, la presence trop forte de la couleur risque de mal orienter
le lecteur. Par exemple, Satrapi exprime l'impacte de la voile avec des figures relativement
massive et noires qui montre le visage de femme en contraste aux femmes qui montrent
leur corps avec les vetements normaux. Elle separe visuellement aussi les differences
politiques et religieuses entres les hommes avec les formes simples en noir et blanc en
representant la pilosite faciale (Image 12). On est force a se fixer plus tout sur ces formes
de symbol es parce qu'ils sont en noir et blanc. La couleur pourrait donner une autre partie
de l'histoire mais elle peut aussi faire devier le point central.
L'utilisation des bandes dessinees pour exprimer les histoires de l'enfance qui sont
tres difficiles a comprendre et a rappeler trouve une technique qui peut satisfaire leurs
besoins en bande dessinee. Ces deux artistes de bandes dessinees expriment ces histoires
specifiquement avec les roles enfantins et un langage enfantin. Comme resultat, leurs
narrations parlent a l'enfant interieur des lecteurs. Leurs roles enfantins forment une
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perspective metaphorique et simple en particulier pour les scenes de la maladie, la
violence, ou la mort. De plus, Satrapi et B communiquent ces concepts avec un langage
visuel qui reprend d'autres createurs de bandes dessinees comme une mode de
communication organique et facile a comprendre pour tous. On peut comprendre le
langage visuel meme si on est enfant parce que les enfants apprennent visuellement au
commencement de leur vie. Avec un langage qui peut communiquer meme les sujets les
plus difficiles, David B et Marjane Satrapi offrent une fa�on de s'expliquer aux victimes et
aux opprimes qui cherchent une voix quand les mots les echouent.
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